
Pérou: Máxima Acuña

Violentée parce qu’une entreprise 
veut son terrain

La petite exploitante Máxima Acuña est menacée et harcelée depuis des années par 
la police et des forces de sécurité. La raison? Un conflit de terrain avec une compa-
gnie minière.

Amnesty Annual Report 2015/2016: Peru
Government critics were attacked. 

Excessive force by security personnel was reported. 

Indigenous Peoples continued to be denied their full rights. 

There was some progress in tackling impunity. 

Sexual and reproductive rights were not guaranteed.

https://www.amnesty.org/en/countries/americas/peru/

Máxima Acuña vit depuis plus de 20 ans avec sa fa-
mille sur un lopin de terre au nord du Pérou. Depuis 
des années, elle mène un procès contre la compagnie 
minière Yanacocha, qui revendique son terrain. La pe-
tite exploitante et sa famille n’ont cessé d’être harce-
lées et menacées par des forces de sécurité. En 2011, des 
policiers ont assommé Máxima Acuña et sa sœur. Plus 
tard, la police a essayé à plusieurs reprises de forcer la 
famille à quitter le terrain en utilisant la violence, et 
elle a détruit une partie de leur maison. Début 2016, 
des forces de sécurité privées ont détruit les récoltes de 
pommes de terre de l’agricultrice. Máxima Acuña 
s’engage pour le droit à la nourriture, à la santé, et à un 
environnement propre au vu de l’exploitation minière 
croissante dans sa région; en 2016, elle a reçu pour son 
engagement le célèbre prix Goldman, considéré 
comme le «prix Nobel de l’environnement». Les démê-
lés juridiques avec la compagnie minière sont loin 
d’être terminés, et la famille fait toujours l’objet d’im-
portantes menaces. Dès 2014, la Commission interamé-
ricaine des droits de l’homme a sommé le Pérou de 
garantir la protection de Máxima Acuña.
Lettre: https://www.amnesty.org/fr/get-involved/
take-action/w4r-peru-maxima-acuna/
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